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C’est le Centre des finances pu-
bliques de Tyrosse, un endroit 
symbolique selon l’intersyn-

dicale des personnels des Finances 
publiques, qui a été choisi comme 
lieu de manifestation, lundi matin, 
pour dénoncer la restructuration 
annoncée par le ministère des Fi-
nances. Le nouveau plan d’organi-
sation du département stipule que 
l’établissement tyrossais devrait être 
maintenu, alors que localement, ce-
lui de Soustons devrait fermer et le 
personnel déplacé à Tyrosse (lire ci-
contre). 
Une campagne d’affichage sur 

le nombre de Centre des finances 
publiques et de trésoreries a dé-
buté jeudi. Elle explique que les 
points de contacts destinés à la 
population seront multipliés. 
« Sur 27 trésoreries dans les Lan-
des, on va passer à six ou sept. 
Pour le reste, ce seront des points 
de contact tenus par des em-
ployés municipaux qui auront re-
çu une formation de quatre heu-
res sur les applications informa-
tiques, et non des agents de la 
Direction générale des finances 
publiques (DGFIP) », détaille Thier-
ry Lheureux, délégué syndical. 
Selon l’intersyndicale, le service 

sera donc limité : pour les ques-
tions spécifiques, un agent des 
impôts sera envoyé sur le point 
de contact, mais devant la grande 
diversité des métiers, pourra-t-il 
répondre à tout ?  
Les manifestants dénonçaient 

aussi lundi une destruction du 
service public qui pourrait débou-
cher sur une privatisation. « Beau-
coup de centres vont fermer, les 
territoires deviendront des dé-
serts fiscaux et sociaux, tous les 
administrés seront obligés d’aller 
sur Internet, alors que des person-
nes âgées ou démunies ne peu-
vent pas, ne comprennent pas et 
n’y arrivent pas, le service public 
sera laissé vacant pour eux », con-
tinue M. Lheureux,  
Côté finances communales, l’in-

tersyndicale pressent que le con-
trôle des comptes publics ne se-

ra plus assuré correctement. Des 
services de gestion comptable de-
vraient prendre cette fonction, 
mais la séparation ordonnateur-
comptable prévue au niveau na-
tional fait craindre que les comp-
tes des communes ne soient plus 
vérifiés comme cela se pratique 
actuellement. 

« Points d’accueil multipliés » 
En réponse, Dominique Maures-
mo, adjointe au directeur des Fi-
nances publiques des Landes, ex-
plique cela par une redéfinition 
du service public, dans le but de 
concentrer les services de gestion 
afin d’avoir une meilleure effica-
cité et de meilleures conditions 
de vie au travail. « En contrepartie, 
nous allons multiplier les points 
d’accueil au public, notamment 
ceux liés aux questions fiscales, ou 
de paiement des services de 
proximité, c’est un positionne-
ment de notre stratégie d’implan-
tation car nous serons plus pré-
sents dans des territoires un peu 
isolés avec des services de gestion 
plus concentrés. Les administrés 
devraient y gagner car ils pour-
ront se déplacer à côté de chez 
eux pour rencontrer nos agents, 

afin de résoudre leurs problè-
mes.  »  
Un accueil de proximité devrait 

être assuré via les maisons de ser-
vices au public et/ou maisons 
France Service, et dans les com-
munes où il y avait une trésorerie, 
« sera installé aussi un point d’ac-
cueil primaire qui pourra débou-
cher sur un rendez-vous avec nos 
agents  », précise Dominique Mau-

resmo. Elle ajoute : « Les syndicats 
dénoncent la concentration des 
services de gestion, mais au-
jourd’hui, certaines de nos tréso-
reries ne fonctionnent plus 
qu’avec deux agents, ceci impose 
la fermeture au public dès que 
l’un d’entre eux est absent, donc 
cette réforme nous conduira à 
être plus ouverts au public.  » 
Alain Garanx

Une cinquantaine de manifestants se sont rassemblés devant le Centre des finances publiques 

de Tyrosse, lundi. PHOTO A. G.

TYROSSE / SOUSTONS Des personnels rassemblés en intersyndicale ont manifesté lundi  
pour dénoncer la restructuration annoncée localement et ses conséquences

Finances publiques :  
les services en question

Pour permettre d’accueillir le personnel soustonnais à Tyrosse, la 
mairie devra effectuer des travaux consistant à transformer le loge-
ment de fonction de l’étage en locaux de travail. Les décisions sem-
blent traîner en longueur, aussi Thierry Lheureux, pour l’intersyndicale 
des personnels des Finances publiques, déclare avoir rencontré Lionel 
Causse, député de la circonscription, à ce sujet, lequel aurait affirmé 
que la première des deux municipalités qui adapterait l’établisse-
ment de sa commune verrait son Centre des finances publiques 
maintenu.  

Pascal Briffaud, le maire de Saint-Vincent-de-Tyrosse, répond ceci : 
« Dès que nous avons appris nos obligations municipales liées aux re-
structurations des Centres des finances publiques, nous nous som-
mes rencontrés avec le trésorier-payeur général avant de visiter la to-
talité des locaux de l’établissement tyrossais, accompagnés des 
responsables des services techniques de la Ville. Suite à cette visite, 
nous avons demandé un cahier des charges dans le but de commen-
cer les études techniques et financières pour cette opération, mais 
nous l’attendons encore. »

À propos du centre de Tyrosse

Samedi, à 14 h 30, aux Jardins de 
Taulade, l’association des Jardins fa-
miliaux propose une conférence 
gratuite sur le sujet des purins 
comme alternative aux phytosani-
taires. Une idée qui fera certaine-
ment des émules chez les jardi-
niers et amateurs de bons légumes 
du potager. Christian Lavesque expli-
que : « Cette année, nous n’avons 
pu échapper aux purins et extraits 
végétaux, puisque tous les anciens 
produits, très dangereux et pol-
luants, ont été retirés des rayons 
des jardineries.  Nous avons imagi-
né tenir cette conférence en plein air 
aux Jardins de Taulade, vu les pro-
duits que nous présenterons, en 
phase finale, et à l’odeur char-
mante ! », ajoute-t-il avec humour. 
Les vieilles recettes des grands-

pères connaîtraient-elles un regain 
d’intérêt ? Face aux maladies– du 
type mildiou ou oïdium – et rava-
geurs de cultures comme les puce-
rons ou les chenilles, les jardiniers 
ne savent plus à quel saint se vouer. 
C’est alors que l’on recommence à 
parler des purins et extraits végé-
taux qui, utilisés par les anciens, fai-
saient florès. Les recettes sont lé-
gion, avec chacune sa spécificité. 
Certains sont très connus, comme 
ceux à base d’orties, de consoude, 
de prêle, de fougères et même d’ail.  

Cuisine « parfumée » 
Quelle plante utiliser, pour quelle 
maladie ou pour quel insecte et 
surtout comment les faire ? C’est à 
ces questions que l’intervenante, 
Jessica Lécuyer Dupey, de l’associa-
tion Terre Amany, apportera son 
éclairage et des solutions. « Consul-
tante en alternatives aux pesticides 
et biodiversité », notamment au-
près des viticulteurs, maraîchers et 
arboriculteurs de la Gironde, elle 
permettra aux jardiniers de réduire 
leur impact sur l’environnement 
grâce aux extraits végétaux et une 
meilleure connaissance des sols. 
Formée par l’expert le plus respec-
té dans le domaine des extraits vé-
gétaux, Jean-François Lyphout, elle 
proposera quelques produits « tout 
faits » à la vente pour ceux qui au-
ront encore quelques hésitations à 
se lancer dans cette cuisine assez 
« parfumée », sourit M. Lavesque. Re-
pli à la salle Resano en cas de pluie.  
Isabelle Chambon 

SOUSTONS Une 
conférence est proposée 
samedi par les Jardins 
familiaux 

Pour tout savoir 
sur les purins 
et leur utilisation

Rendez-vous aux Jardins 

de Taulade. PHOTO CHRISTIAN LAVESQUE

C’est la rentrée  
du catéchisme 

Pour la première fois, les paroisses 
Saint-Nicolas et Notre-Dame  
de la Mer organisent ensemble la ca-
téchèse du CE1 au CM2 sur un tout 
nouveau rythme de rencontres. Cela 
concerne les communes de Capbre-
ton, Labenne, Seignosse, Soorts-Hos-
segor et Tosse. Les inscriptions seront 
prises demain de 20 heures à 21 h 30, 
dans la salle paroissiale de Capbre-

ton. Présence  indispensable dès 
20 heures. 

Visite du clocher 
de Saint-Nicolas : 
séances de rattrapage 

Suite au succès des visites de la tour 
de l’église Saint-Nicolas de Capbre-
ton, cet été, lors des Mardis de la cul-
ture, le Pôle culture de la mairie pro-

pose une séance de rattrapage 
samedi. Les inscriptions ont com-
mencé dès hier matin. Dans le cadre 
des Journées européennes du patri-
moine, cette visite permettra de 
prendre de la hauteur et de découvrir 
Capbreton sous un autre angle, car il 
faut gravir les 167 marches de la tour 
de l’église Saint-Nicolas pour profiter 
d’un panorama unique. Samedi de 9 
heures à 12 h 45 (départ toutes les 
45 minutes), gratuit. Places limitées, 
réservations obligatoires : festi-

vals@capbreton.fr ou au  
05 58 41 97 02 (de 10 à 12 heures). 

Concert du Chœur  
des Basques de Pau 
Le Chœur des Basques de Pau (La-
gunt Eta Maïta) donnera un concert 
en l’église Saint-Nicolas vendredi, à  
21 heures, sous la direction de Séve-
rine Dervaux. Libre participation. Plus 
d’informations au 05 59 02 09 43.
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